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	Mémoire – Ecriture - Soutenance


Ce document contient les conseils fournis par René Barbier, Christian Verrier et Sunmi Kim les 4, 5 et 6 septembre 2006 lors de la période de rattrapage du DUFA0506. Le thème de cette période était le mémoire.

Les informations en italiques (hors partie sur les citations) sont des remarques personnelles que j’ai parfois ajoutées. David
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Mémoire et écriture

· Le mémoire représente une trace de ce qui a été fait et vu.

· Quand on est suffisamment armé de connaissances pour s’autoriser à écrire, on y entre. Je suppose que c’est pourquoi Malini Sumputh m’a souvent dit qu’il fallait savoir s’arrêter de lire à un moment donner pour commencer à écrire.
· L’écriture aide à formuler sa pensée, elle déclenche des réflexions.

· « Toute écriture est du sang-mêlé ». Notre écriture n’est pas pure car elle est enracinée dans l’autre. On apporte inévitablement notre complexité dans l’écriture. Elle est donc une reproduction avec un rajout. C’est une idée de construction du savoir.

Problématisation

· La problématisation est une forme de recherche. C’est un jeu intellectuel qui se fait aussi par la lecture.

· La problématisation peut naître de lectures, d’un existant.

· Problématiser, c’est questionné sans obligatoirement donner de réponse mai en émettant des hypothèses.

· La problématisation va démarquer la différence entre le mémoire de DUFA et le mémoire de Master.

La démarche en mémoire DUFA est différente de celle en mémoire master car l’objectif est de « faire des formateurs » et pas des chercheurs universitaires. En master, il y a formation à la recherche par la recherche.

Problématiser en Dufa sur le fil rouge revient à se poser les questions suivantes :

· Pourquoi ce choix,

· En quoi il nous fait écho

· Comment extraire des ouvrages les informations pertinentes.

Problématiser en master c’est construire son objet de recherche, l’objectif n’étant pas de reproduire ce qui existe déjà ni de faire du nouveau, mais d’apporter un petit plus par rapport à la connaissance existante.

Le mémoire et sa construction pour une aide à l’entrée dans l’écriture
Le mémoire DUFA correspond à trois thématiques (parties) dont l’ordre, pour rappel est :

1 - Comment on s’est formé avant notre entrée en DUFA

2 - Un regard critique sur les cinq mois théoriques

3 - Un regard critique sur les deux mois de stage.

Cet ordre peut être changé et les thématiques peuvent se mêler entre elles.

Le Fil Rouge.

Il permet de tenir le mémoire en termes de cohérence, de tenabilité.

L’important est de commencer par l’arrêter, puis de lire un peu dessus afin d’élargir son champ et sortir de ses projections et interprétations sur le sujet pour les enrichir.

Pour son choix, il faut prendre celui qui nous motive même s’il comporte des défauts. Il est préférable de s’écouter, d’aller vers ce qu’on a envie d’exploiter.

Dans ce choix, il est tout de même nécessaire de se demander si l’on dispose de suffisamment d’exemples significatifs dans notre récit de vie, dans la période théorique et dans le stage pour l’exploiter dans le mémoire. Ensuite, il faudra voir si on a suffisamment de matières, de ressources (réflexion, connaissances, lectures…) pour écrire autour des exemples, pour interpréter.

Le fil rouge doit être un peu théorique afin de permettre à un lecteur non averti de comprendre. Cela revient à parler des idées clefs de 2, 3 auteurs sur le sujet.

Le niveau d’analyse dans lequel on descend dépend de ce que l’on veut dire. Pour le mémoire Dufa, il nous est conseillé d’éviter de trop aller en profondeur.

Faire un plan

Il nous est fortement conseillé de faire un plan provisoire (celui-ci est très souvent amené à changer). Il permet de structurer, d’aider à se lancer.

Pour les  2e et 3e parties, Christian propose de réfléchir sur des situations dans lesquels on voit des liens avec notre fil rouge. Chacune d’entre elle, en fonction de ce que l’on veut dire, peut représenter un chapitre et permettre ainsi de construire son plan.

Une fois posé, il suffirait de les raconter, de les décrire en en parlant en fonction du fil rouge et de ce que l’on veut dire. Et ainsi l’entrée dans l’écriture peut se faire…

Il a donné comme exemple que si l’on en prenait environs 5 pour chacune de ces deux parties et que l’on écrivait 4-5 pages pour chaque situation, cela faisait déjà de 40 à 50 pages de mémoire. Je trouve que ça peut être un bon moyen de trouver quoi écrire lorsque cela semble difficile.
Dans la construction du plan, pour chaque chapitre que l’on pose, si on a une idée sur ce que l’on veut dire, tout de suite l’écrire en 2-3 lignes.

Se donner des échéances

Christian et Sunmi ont insisté sur l’importance d’arrêter un plan et de planifier son écriture à partir de celui-ci. Cela a l’avantage de se donner des limites, de se forcer à y aller. Pour cela, Christian propose d’afficher cette planification dans un endroit tous les jours visibles. C’est un rappel constant qui aide à ne pas l’oublier.

René s’est reconnu plus brouillon et a du mal a fonctionné en termes de plan et échéances. Il a insisté sur le fait d’agir avant tout comme cela nous correspondait, par rapport à nos penchants. L’important est de s’écouter et d’avancer. Cependant, même si fonctionner en mode brouillon est possible, il a dit que c’était peu conseiller et que ce que proposent Christian et Sunmi était préférable.
Ordre des éléments d’un mémoire

· 1ère de couverture

· Remerciements

· Sommaire (s’il y en a un)

· Introduction

· Corps du mémoire

· Conclusion

· Glossaire des sigles et abréviations (s’il y en a un. On peut aussi les mettre en annexe).

· Bibliographie

· Sitographie (pour les pages internet consultées)

· Références Audiovisuelles

· Index

· Table des matières

· Annexes (elles peuvent être réunies dans un autre document)

Remarques diverses sur le contenu du mémoire

· Un mémoire réussit est un mémoire qui reste ouvert.

· Dans le titre, conserver les termes forts de son fil rouge et les expliquer à un moment donné.

· Le fil rouge peut être présenté dans l’introduction.

· Discuter le titre du fil rouge.

· Dans la deuxième partie, développer le contenu des modules de manière réflexive en se posant la question de ce que nous on ferait. Se mettre à la place du formateur.

Sunmi et Christian trouvent que les dufistes sont trop souvent dans la réaction dans les critiques qu’ils peuvent émettre et pas assez dans la réflexion.

· Dans la 3e partie, il nous est conseillé de ne pas passer trop de temps sur l’institution, et notamment sur les organigrammes, des données financières. Cette partie n’est pas un rapport de stage.

· Dans la conclusion, c’est une synthèse de l’ensemble. Il est aussi attendu d’y trouver des projections. Il nous a été fait la remarque d’essayer d’être convaincu dans nos propos.

Elle doit faire environs 3-4 pages.

· Eviter trop de participe présent et d’adverbes.

Citations

· Les citations doivent être entre guillemet, il est préférable de les mettre en italique.

· Référencement des citations

	Bibliographie
	Livre
	Nom Prénom. Titre. Ville d’édition: Editeur, Année d’édition (première édition ‘année de la première édition’), x Pages.

	
	ex.
	ARDOINO Jacques. Éducation et Politique. Paris : Anthropos, 1999 (première édition 1977), 395 p.

	
	Revue
	Prénom Nom, « Titre de l’article », Titre de la revue, numéro, date, pages x-y

	
	ex.
	LECOMTE Jacques, « Y arriver malgré tout », Sciences Humaines, hors série n° 40, mars avril mai 2003, pp. 66-69.

	Auteur d’un ouvrage collectif
	Nom Prénom, « Titre du texte », in Titre de l’ouvrage, Ville d’édition, Editeur, Année d’édition (première édition ‘année de la première édition’), Pages x-y.

	
	ex.
	HESS Rémi, « Enseigner aujourd’hui », in  Les pédagogies institutionnelles », Paris : PUF, 1994, pp. 96-99.

	
	
	

	En bas de page
	Livre
	Prénom Nom, Titre, Ville d’édition, Editeur, Année d’édition (première édition ‘année de la première édition’), Pages x

	
	ex.
	J. ARDOINO. Éducation et Politique. Paris : Anthropos, 1999 (première édition 1977), p. 212.

	
	Revue
	Prénom Nom, « Titre de l’article », Titre de la revue, numéro, date, pages x-y.

	
	ex.
	J. LECOMTE, « Y arriver malgré tout », Sciences Humaines, hors série n° 40, mars avril mai 2003, pp. 66-69.

	Auteur d’un ouvrage collectif
	Prénom Nom, « Titre du texte », in Titre de l’ouvrage, Ville d’édition, Editeur, Année d’édition (première édition ‘année de la première édition’), Pages x-y.

	
	ex.
	R. HESS, « Enseigner aujourd’hui », in  Les pédagogies institutionnelles », Paris : PUF, 1994, p. 97.

	
	
	

	Dans le texte
	
	(Nom, Année d’édition, page x ou pages x-y si la citation est sur plusieurs pages)

	
	ex.
	(Ardoino, 1999, p. 212) ou (Ardoino, 1999, pp. 210-211)


· Pour référencer une citation citée par un auteur dans un ouvrage

	En bas de page
	
	‘Prénom Nom auteur que l’on cite’ cité par ‘prénom nom auteur qui cite’, in Titre de l’ouvrage, Ville d’édition, Editeur, Année d’édition (première édition ‘année de la première édition’), Page x ou pp.x-y).

	
	ex.
	E. MORIN par R. BARBIER, in  « La Recherche Action. Paris : Anthropos, 1996, p. 13.


· Lorsque l’on a plusieurs livres d’un même auteur édité la même année, dans la bibliographie, les ouvrages de cet auteur, pour cette même année d’édition, doivent être classé dans l’ordre alphabétique des titres et une lettre correspondante (a, b, c, etc.) doit être inscrite derrière l’année d’édition. Lors des référencements des citations dans le texte on devra reproduire la lettre. Par exemple : (Ardoino, 1999b, p. 128)

· Si dans une citation il y a des guillemets, une solution peut être de mettre les extérieurs sous la forme française « » et les intérieurs sous la forme anglaise “ ”. Ce qui donne : « ……“…”………. »

· Si on ne cite pas le milieu d’une citation, indiquer la partie manquante dans la citation par    (…)

· Penser à classer la bibliographie par ordre alphabétique

· Organiser les références d’ouvrages en deux bibliographies : une pour les ouvrages utilisés (dont on cite un passage) et une pour les ouvrages non-utilisés.

· Cité les sites internet dans une Sitographie

· Pour les sites internet, mettre après l’adresse de la page consultée la date de consultation de celle-ci. Par sécurité, il peut être pratique d’enregistrer la page que l’on consulte sur son ordinateur, cela permet d’en conserver la consultation intégrale même si la page ou le site disparaissent d’internet.

· Des documents audiovisuels peuvent aussi être cités dans une rubrique à part.

Soutenance

	· Durée :
	1h – 1h30

	
	

	· Présentation :
	10 – 15’

Il est attendu qu’elle soit de préférence originale :

· regard critique sur son mémoire,

· comment on le voit,

· comment le travail dessus s’est passé, les difficultés.

	
	

	· Intervention du jury :
	Le temps qu’ils fassent leurs remarques, posent leurs questions et que l’étudiant réponde.



	
	

	· Délibération du jury pour l’appréciation du master et l’attribution de la mention.


Memoire - Ecriture - Soutenance.doc
Imp. le 14/07/2009

